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Titre de la communication « L’animation foncière dans les aires d’alimentation de 
captage : outils mis en œuvre et pratiques d’échanges parcellaires entre exploitants 
agricoles » 
 
Axe du séminaire : Biodiversité, environnement et paysage  
 
 
La communication s’inscrit dans le cadre d’une thèse en cours dont l’objet est d’explorer les 
possibilités qu’offrent les recombinaisons foncières entre agriculteurs pour réduire la pression 
environnementale de l’activité agricole. Pour mobiliser ce type d’échanges fonciers, il est 
important d’en comprendre la logique socio-technique (Bouty et al., 2015) (Joannon et al., 
2006) (Crecente et al., 2002). Nous proposons dans cette perspective d’analyser les stratégies 
de maîtrise foncière (Holtslag-Broekhof, 2014) qui tendent à se diversifier et peuvent 
fortement diverger du modèle dominant d’extension par le fermage (Melot, 2014), le tout 
conditionnant la plus ou moins grande facilité avec laquelle des échanges fonciers 
(notamment temporaires) pourront se faire. Les échanges fonciers temporaires entre 
exploitations peuvent aussi répondre à des logiques de réseaux sociaux locaux qui intègrent 
des relations de coopération professionnelles entre exploitations ne se limitant pas au seul 
foncier (Mathieu et Joannon, 2005). 
 
De manière plus spécifique, il s’agit notamment de comprendre les logiques agronomiques et 
sociologiques des recombinaisons foncières, et d’évaluer l’intérêt environnemental des 
recombinaisons foncières. 
Nous posons deux hypothèses comme postulat de départ :  
1) les recombinaisons foncières, entendues comme des pratiques d’échanges de parcelles 
entre agriculteurs destinées à gérer les problèmes inhérents au fonctionnement global de 
l’exploitation (affectation des cultures aux parcelles, rotations, etc.) peuvent permettre de 
réduire la pression agricole sur le milieu ;  
2) la gestion des parcelles d’une exploitation implique des formes de coordination plus ou 
moins intense entre agriculteurs, en fonction de  leur positionnement au sein d’un réseau 
social.  
 
Dans une perspective à l’interface entre la sociologie et l’agronomie, nous nous appuyons sur 
la notion de pratiques foncières agricoles entendues comme des actions fréquentes ou 
ponctuelles, imposées ou subies, individuelles ou collectives et qui se traduisent par des 
changements en terme de  droit d’usage sur la terre.  Cette définition renvoie à l’affirmation 
de  la légitimité d’usage sur une terre (sécurisation de son droit d’usage) (Le Roy 1991). Les 
pratiques foncières sont liées à un ancrage territorial et une dynamique d’acteurs en 
interaction via des négociations ou des coordinations collectives. La légitimé d’usage peut 
être garantie par le cadre réglementaire qui confirme le droit de l’agriculteur sur la terre et 
s’assure de son inaliénation ou être de l’ordre des arrangements informels.  
 



Dans le cadre de cette communication, nous traiterons plus spécifiquement d’une étude en 
cours, consistant en une enquête en ligne nationale auprès d’un réseau d’animateurs 
territoriaux en charge des aires d’alimentation de captage. Nous exposerons la méthodologie 
et les premiers résultats de cette enquête. La finalité de l’étude est de proposer un état des 
lieux des marges de manœuvres dont disposent les gestionnaires d’aires de captage (cadre 
juridique, moyens techniques, et possibilité d’action en ce domaine) et d’identifier les leviers 
d’actions couramment mobilisés pour favoriser des pratiques foncières réduisant l’impact 
environnemental des activités agricoles.  
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